
LE CHARPENTIER 

Le charpentier constituait avec le maçon la pièce maîtresse lors de la 
construction d’une maison. A la fois artisan et maître d’œuvre, c’était lui 
qui dirigeait les différents corps de métiers intervenant sur le chantier. 
Avec la Révolution Industrielle au XIXème siècle, le fer et la fonte font leur 
entrée dans la construction, entraînant peu à peu la disparition de ce 
métier. Si Saugnac et Cambran comptait 17 charpentiers en 1881 et 13 
lors du recensement de 1886, ils ne sont plus que 4 en 1936 : 
Jean DUGERT (au Petit Crestian), Henri LAFITTE (au Caillaou), André 
MORA (au Pont d’Oro puis au Crabet dans les années 50) et Joachim 
PLANTIN (au Petit Cazala). 
Les outils du charpentier sont semblables à ceux du menuisier : 
 équerre, compas et trusquin pour le traçage, 
 diverses scies pour le sciage, 
 rabots, gouges, varlopes, ciseaux ou herminette pour le tranchage... 



LE CHARPENTIER (suite) 

Ci-contre, une vue de la scierie qui débitait les 
pièces de bois destinées aux charpentes de la 
région. 

Décédé au début des années 30 , Joseph MAGES possédait 
son entreprise de charpente à Saugnac et Cambran, au lieu-
dit « Lesablère ». 
 
On le voit sur la photo ci-contre au premier plan, entouré de 
ses ouvriers. 

Ci-dessus, une facture où l’on voit qu’une journée de 
travail était facturée 1 franc en 1922. Le récapitulatif des 
travaux de l’année écoulée était établi au 30 décembre. 


